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Ceux qui doivent combattre a Cheval fone
dotdinsite Gentilshommes, & plus ou moinsen
nombre. Chacun de ces Gentilshommes eft habillé
d'unc couleur differente, auffi - bicn que (on Bqui-
page, qui doit éere nombreux & fore magaifique,
foit en Domefliques, ou en Chevaux, ces com-
bats étant en quelque maniere dans le goilc des
anciens Toutnois, lls (ont vérusd Pancienne mode
Blpagnole , svec de grands plumcts {ur la téte »
le peric mantesu court & lu calaque noite. Leurs
Domeftigues font habillez a la Motelguc;; ils ant
oucre ccla deux Ecuyets a pied qui lear fournillent
les Lances, dont ils ant beloin daons le combat,
& qui ne doivent point quitter leurs Maicres.

Lotfque L. M., les Infants, & ies Grands ont
pris place, cent chariots remplis de bariques
d’cau pattent d'an coup de fifficr, inondene la
phcc qu’on a aupatevent {abléz, la rendent unie,
& fc redrent avec un ordre aufli diligent que
farprenant. Alors les Cavaliers Torreadores cotrent
daos le Cirgue avec toute lear (uite, puflans fous
Ie Balcon du Roi, lui font rrois revercnces, s'ca
tetournent avec la méme cesemonie vers 'endroie
d'ot ils font veous, & congédicat leurs Domefti-
ques, excepeé les deux Beuyers.

Boluite la Garde fait la 1onde de laplsce, en
fait retiter le monde, & va reprendre fon polte
fous le Balcon de L. M.: aptés quoi entrent les
Cavaliers accompagncz de leurs deox Beuyers: &
lorfque, felon le nombre qu'ils (one, ils ont oc-
cupé les quatre coins de la Place, 2locs quarce
Alguazils des Cottez entrent i toute bride, aufli
véss a I'Blpagnole , & moatez fur de tués besnx
Chevaux richement hareachez , qoi vieoneac (e
rendre fous le Bslcon duo Roi pour recevair fes
ordees, & demander la cl¢f du lica ou font ren-
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